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Les rentes du 2e pilier sont fortement réduites
en cas de retraite anticipée. Les bas revenus
et la classe moyenne ne pourront se permet-
tre d’arrêter de travailler à 62 ans. Mais si
l’initiative est acceptée, ils devront en payer
le prix par une hausse des cotisations sala-
riales et de la TVA !

Comité romand « AVS saine et durable - Non à l’initiative sur la retraite » - CP 3085, 1211 Genève 3 - Resp. V. Simon

Initiative sur l’AVS : 
classe moyenne perdante !

NONà l’initiative
sur la retraite

le 30 novembre
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EMMANUELLE ES-BORRAT

Vendredi matin à Sion. Avant de
rejoindre Zurich où elle a reçu
le titre de vigneronne de l’an-
née, Madeleine Gay se prête au
jeu de la dégustation. Face à
Roland Puippe, membre du co-
mité du festival La syrah au fil
du Rhône et amateur plus
qu’éclairé, l’œnologue de Pro-
vins lance la partie. Quatre ver-
res, quatre syrahs Maître de
Chais dont il s’agira de décou-
vrir le millésime. Avant le festi-
val qui se déroulera ce week-
end à Saint-Maurice, chacun
avance ses pions. Sans oublier
les mots qui confèrent à l’exer-
cice tout son côté poétique.

Violette et cacao
«La première a un goût de

violette. De violette et de cacao»,
amorce Roland Puippe. «De ca-
cao? Je dirais que ce vin est rond,
velouté. J’aime bien le nez de
sous-bois du troisième... Quant

au quatrième, je le trouve beau.
Il fait plaisir!», poursuit Made-
leine Gay. Au final des vins qui
dansent dans le verre et dans la
bouche, ce sera un sans-faute
pour les deux dégustateurs.
Avec une palme décernée à
l’année 2005. «Une syrah
soyeuse, dont les tanins sont ad-
mirablement fondus», estime
Roland Puippe. «Le vin idéal»,
enchaîne Madeleine Gay.
«Parce que les fruits et les pépins
ont mûri gentiment, en même
temps...»

Crus d’exception
En organisant pour la troi-

sième fois un festival dédié à la
syrah, les organisateurs de la
manifestation ont choisi de
mettre en valeur un cépage in-
ternational qui a pourtant pris
ses marques dans notre canton.
«Nous constatons une recrudes-
cence des producteurs d’excep-
tion», constate Roland Puippe.

«Seules des syrahs de haut ni-
veau seront d’ailleurs présentées
ce week-end.»

Parmi les vingt-cinq vigne-
rons présents: Diego Mathier et
Olivier Mounir de Salquenen,
Marie-Thérèse Chappaz, Ma-
rie-Bernard Gillioz Praz et Ma-
deleine Gay. Mais aussi les En-
caveurs de Sion, Simon Maye &
Fils, Gérald et Patricia Besse,
Daniel Magliocco ou le Vaudois
Bernard Cavé. Le festival, qui a
accueilli plus de mille visiteurs
en 2006, jouera aussi la carte de
la comparaison franco-suisse
puisque deux représentants
des Côtes du Rhône septentrio-
nales seront présents à Saint-
Maurice.

La syrah au fil du Rhône. Le 14 novem-
bre de 15 h à 20 h et le 15 novembre de
10 h à 19 h à la Maison de la famille de
Saint-Maurice. Bus navette depuis la
gare, restauration, produits du terroir.
Liste complète des producteurs sur
www.lasyrah.ch

La petite musique
rouge de la syrah
DÉGUSTATION� La 3e édition du festival La syrah au fil du Rhône
aura lieu les 14 et 15 novembre à Saint-Maurice. Parmi les 
25 producteurs présents, Madeleine Gay, vigneronne de l’année.

Les syrahs valaisannes figurent
parmi l’élite mondiale. En automne
2007, un jury de grands dégusta-
teurs d’Europe et des Etats-Unis a
placé à l’aveugle cinq crus valai-
sans et un vaudois sur les trois
premières marches du podium et
parmi les neuf premiers rangs de
son classement. Au printemps
dernier, Syrah-du-Monde a pour sa
part octroyé une médaille d’or à
deux producteurs de Salquenen,
Diego Mathier et Olivier Mounir,
tous deux présents à Saint-Mau-
rice en fin de semaine. Pour mé-
moire, les premiers plants de sy-
rah ont été introduits dans notre
canton en 1926 par le Dr Henri
Wuilloud, chef du Service de la viti-
culture. Réservé aux expositions
les plus chaudes, ce cépage donne
un vin à la robe sombre, très colo-
rée, légèrement violacée.

FABIEN  THÉTAZ

A l’approche de la saison hiver-
nale, les skieurs peuvent se ré-
jouir. Plus besoin de prendre un
bus à Monthey pour se rendre
dans la vallée d’Illiez, les trains
de l’AOMC circulent à nouveau
jusqu’au terminus de la ligne à
Champéry. Les Transports Pu-
blics du Chablais (TPC) ont
inauguré samedi le tunnel de
Troistorrents, dont la réfection
avait nécessité l’interruption
du trafic ferroviaire pendant
près de six mois. 

«Le tunnel nécessitait une ré-
habilitation complète. Il était
fortement dégradé et ne répon-
dait plus aux mesures de sécu-
rité. Par ailleurs, il souffrait de
nombreuses infiltrations d’eau»,
rappelle Daniel Flückiger, chef
du service technique des TPC.
«L’ouvrage datait de 1906. Nous
espérons qu’il tiendra à nouveau
un siècle.» Le gabarit du tunnel a
été élargi pour répondre aux
normes en vigueur. «Une nou-
velle voûte composée d’une cein-
ture métallique et de béton a été
construite. Nous avons par ail-

leurs créé quatre niches de sécu-
rité supplémentaires», explique
l’ingénieur responsable, Pierre-
François Décoppet. Pour éviter
les problèmes liés au gel, les in-
filtrations d’eau sont désormais
récupérées dans la paroi et
acheminées par de multiples
tuyaux dans un canal d’évacua-
tion posé sous la voie. La nou-
velle voûte a également été re-
couverte d’une membrane
d’étanchéité.

Initialement prévue en juil-
let, la fin des travaux a été retar-
dée à la suite d’un incident géo-
logique. En effet, en mai, lors
du démontage de l’ancienne
voûte, un mouvement de ter-
rain a provoqué un trou en sur-
face. L’événement est resté par
chance sans conséquence mais
l’instabilité du terrain a néces-
sité des mesures de sécurité
supplémentaires. Le coût du
chantier est ainsi passé de cinq
à huit millions de francs. Il est
financé par un crédit-cadre au-
quel participent la Confédéra-
tion et les cantons de Vaud et du
Valais.

L’AOMC sur les rails
TPC � Après six mois de travaux dans le
tunnel de Troistorrents, les trains circulent
à nouveau entre Monthey et Champéry.

«L’ouvrage datait de
1906. Nous espérons
qu’il tiendra 
à nouveau un siècle» 
DANIEL FLÜCKIGER
RESPONSABLE TECHNIQUE DES TPC

Les TPC ont obtenu 48 mil-
lions de la Confédération pour
la période 2007-2011, ce qui
doit leur permettre d’entretenir
et d’améliorer les voies ferrées,
les ouvrages d’art et les installa-
tions de sécurité. Outre la réha-
bilitation du tunnel de Troistor-
rents, l’entreprise a déjà pro-
cédé à la réfection de deux kilo-
mètres de voies et d’autres tra-
vaux d’assainissement sur les li-
gnes Bex-Villars-Bretaye et Ai-
gle-Sépey-Diablerets. En 2010,
la crémaillère de l’AOMC subira
une cure de jouvence. «Nous

étudions toutes les possibilités
pour limiter au maximum les in-
terruptions de trafic. Nous som-
mes conscients que les desser-
tes par bus ne sont pas aussi ef-
ficaces et confortables que le
train et nous nous en
excusons», déclare Claude
Oreiller, directeur des TPC.
Par ailleurs, des investisse-
ments à hauteur de 24 millions
sont prévus pour le matériel
roulant.
L’entreprise souhaite uniformi-
ser les standards techniques de
ses quatre lignes. FT

Investissements en perspective

Un cépage qui 
se plaît en Valais

Sabine est une femme charmante, mais d’une
étourderie sans nom! Pour pallier ses absences de
mémoire, elle consigne chaque soir sur son
agenda ses moindres faits et gestes. Le malheur,
c’est qu’il ne faudrait jamais se relire au risque de
réveiller des suppositions embarrassantes qui,
avec le temps, ont tendance à ressembler à des
certitudes. Dix-sept-ans plus tard, prise d’un
doute subit, Sabine découvre en effet que le père
de son fils n’est peut-être pas celui qu’elle croyait.

Drôle et subtile à la fois. Voilà pour l’intrigue du
«Péril breton», selon l’éditeur de cette pièce en
trois actes. Son interprétation montheysanne sera
quant à elle révélée dès mercredi au P’tit Théâtre
de la Vièze grâce aux Tréteaux du Bourg. Répétant
depuis mai dernier la comédie de Jean Dupré, co-
médiennes et comédiens assurent d’une seule
voix: «Oui, c’est vraiment drôle. Nous avons beau-
coup ri à la lecture. Cette pièce est pleine de rebon-
dissements et son écriture, assez subtile.» Après «Le
requérant», dirigé il y a deux ans par son metteur
en scène attitré Gérard Constantin, la troupe a
confié sa nouvelle production à Marco Parchet, de

la troupe Nos Loisirs de Vouvry. Ce dernier dévoile
un autre aspect de l’histoire: «Le péril breton»
comprend aussi une part plus psychologique, sen-
sible. Son fond est fort.» Un mélange à découvrir
jusqu’au 23 novembre. EE

Du 12 au 23 novembre au P’tit Théâtre de la Vièze 
de Monthey. Mercredi et vendredi à 20 h 30, samedi 
et dimanche à 17 h 30. Réservation à l’OT au 024 475 79 63

BEX

Grain d’Sel 
pour 
les aînés
Pro Senectute Vaud
propose une nouvelle
prestation, le Ciné-
Seniors au Grain 
de Sel à Bex.
Le premier film au
programme est 
«Mariage 
à la grecque»,
le 11 novembre 
à 14 h 30.
Film diffusé sans 
entracte ni publicité 
et suivi d’une 
collation.

Entrée 11 francs.

TRÉTEAUX DU BOURG DE MONTHEY

Quand le passé refait surface
MÉMENTO

Le coût du chantier s’est élevé à  huit millions de francs. HOFMANN

Répétition générale pour Roland Puippe et Madeleine Gay, à quelques jours de la 3e édition du festival dédié à la syrah. «Un cépage qui amène
les gens au vin rouge. Pas austère, il est apprécié par les bons vivants», estime l’œnologue de Provins. HOFMANN

Christophe
Ruppen (Paul)
et Cathy Tris-
coni (Sabine)
aux prises
avec leur vie
passée. Bri-
gitte Lugon-
Jordan et Syl-
vain Jordan 
complètent la
distribution.
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